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C
haque fin de l’année académique 
impose une contrainte impérieuse, 
notamment l’autoévaluation. Bien 
que celle-ci soit nécessaire pour 

la bonne marche de l’institution, elle  ne 
demeure pas moins ennuyeuse, car il ne 
révèle pas seulement que des réussites, 
mais aussi des échecs. Pour ce qui est des 
échecs, on observe d’une part que certains 
cours n’ont pas été dispensés au temps convenu, 
que les bulletins de notes individuelles n’ont pas été 
rendus semestriellement aux étudiants, qu’il n’existe pas de 
cours agricoles fondamentaux pour les « dioulaphones » qui 
regorgent une véritable potentialité d’appliquer les nouvelles 
techniques agricoles pour une meilleure productivité. D’autre 
part, les épreuves morales que nous avions subies nous 
semblent exceptionnelles. Le Directeur a perdu sa maman, 
Vingt-cinq (25) étudiants ont été attristés par le décès des 
leurs au niveau de leur village. Le couple  ZI (étudiant) vient 
de perdre leur enfant de quatre (o4) ans. Madame Douanio 
née Didoro Edith (épouse d’un professeur) a subi un accident 
de la circulation qui a occasionné l’amputation de sa jambe. 
Le comble est survenu avec le décès brutal du professeur Abel  
Dao survenu le 17 avril. 

   Cependant, l’année académique 2014-2015 n’a pas été 
seulement que difficile, des moments de joie et de réussite 
l'ont émaillé. Sur le plan académique, nous nous réjouissons 
d’avoir pu remplir 98% de nos obligations. Les cours inscrits 
au programme (biblique et agricole) ont été dispensés sauf 
deux (02) à rattraper dès la rentrée prochaine. Aussi, notre 
école n’est pas restée  indifférente à ce qui touche la société. 

Dans son intérêt pour la dimension holistique de 
la mission, une séance de sensibilisation sur 

le virus Ebola et de la grippe aviaire a été 
organisée au profit des étudiants. De ce 
fait, nous sommes fiers d’avoir doté nos 
étudiants, selon la stature de l’établissement, 
une compétence requise pour le ministère 

pastorale. Les professeurs vacataires n’ont 
ménagés d’efforts pour s’acquitter de leur 

devoir. Quant aux professeurs permanents, leur 
flexibilité et dévouement ont permis qu’il n’y ait pas 

de souffrance de management des horaires. Sur le plan moral, 
nos  fardeaux ont été  portés de sorte que nos larmes et nos 
soupirs sont devenus gérables. A cet effet, l’assistance financière, 
matérielle et spirituelle de l’Eglise, de la mission suédoise, des 
associations et des frères et sœurs serve de témoignage de la 
sollicitude chrétienne que nous avions bénéficiée. Au regard 
de tous ces bienfaits, nous rendons gloire à Dieu et nous 
remercions tous ceux qui portent à coeur la bonne marche 
de cette institution. Par ailleurs, l’année académique 2014-15 
compte 124 étudiants. La 35e promotion (2012-2015) compte 
37 étudiants. Ceux-ci  ont  été formés trois années durant. Si 
notre formation prend fin ce jour, nous espérons qu’ils seront 
toujours à l’école de Dieu pour plus de sagesse et de courage 
pour l’œuvre de Dieu. A cet effet, nous les encourageons à 
relever le défi de l’annonce de l’Evangile par la puissance de 
l’Esprit- Saint pour le salut des âmes et pour l’édification 
de l’Eglise. Constatant le nom de baptême que les étudiants 
sortant ont choisi : « Les vaillants Héros de l’Eternel, tiré de 
Juges 6/12», nous espérons que tous,  selon la force que Dieu 
donne, servirons sans crainte jusqu’à la victoire finale •
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Démarrée le vendredi 10 octobre 2014, 
la semaine d’accentuation spirituelle 
s’est achevée le dimanche 12 Octobre 
2014 après un moment de prière sous la 
houlette de l’orateur. L’appel au ministère 
selon le pasteur Michel Koala est lié à 
l’esprit de service du serviteur de Dieu 
dans tous les domaines de la vie. Un 
tel service à ses dires, accompli selon 
les principes bibliques, réjouit le cœur 
de Dieu et procure de la satisfaction à 
tout vrai leader spirituel. Alors que les 
dirigeants de ce monde se font servir 
par leurs semblables, a-t-il soutenu, Dieu 
exige que le leader chrétien se mette au 
service des autres à l’image de Christ, le 
serviteur parfait (Matth.20:25-28). Mais 
pour accomplir un tel service et demeurer 
un modèle pour les autres, a-t-il confié le 
leader chrétien a besoin du courage, de la 
force et de la sagesse que communique le 
Saint-Esprit (Jos.1:9; 1 Tim.4:12 ; Za.4:6). 
Selon l’orateur, l’appel au ministère exige 
que le leader spirituel fasse avant tout 
l’expérience de la nouvelle naissance. 
Car nul ne peut servir le très-haut sans 
une véritable transformation spirituelle, 
mentale et morale émanant de l’Esprit 
Saint (2 Cor.5:17; Jn.3:1-8; Rom.12:2). En 
outre, le vrai leader chrétien est conscient 
que le service pour lequel Dieu l’a appelé 
ne sera pas exempt de difficultés ou 
d’épreuves, puisque celles-ci font partie 
intégrante de la vie de tout vrai disciple 
de Christ (1 Pi.4:12; 2 Cor.11:23-29; 
Lc.9:23). En face de l’adversité et des 

épreuves, il doit garder la foi, le silence 
et remettre son sort à l’auteur de son 
appel (1 Pi.4:19; 1 Cor.10:13). Le service 
que le leader chrétien rend à Dieu est 
semblable à celui d’un soldat. En tant 
que tel, celui-ci ne cherche qu’à satisfaire 
la volonté de son maître quel que soit le 
prix à payer (2 Tim.2:3-4). S’il agit ainsi, il 
sera l’ami de Dieu comme le fut Abraham 
(Jac.2:23; Gen.18:17). Aussi, le Seigneur 
lui révélera-t-il des choses cachées et le 
conduira à faire des exploits relevant du 
surnaturel (Jér.33:3; Ps.60:13-14; Za.4:6).  
A l’exemple de tous les héros de la foi, 
le leader spirituel habité par l’esprit de 
service se distingue par sa serviabilité, par 
sa foi et son obéissance à Dieu à l’image 
d’Abraham (Gen.12:1, 4; Héb.11:8). Le 
vrai serviteur de Dieu possède un cœur 

de pardon comme Joseph, un esprit de 
sacrifice et de patience comme Moïse et 
un esprit de compassion comme Dorcas. 
Il est aussi  caractérisé par le courage 
et la persévérance qui animaient Josué 
et Débora. A l’exemple de l’apôtre Paul, 
il accomplit son ministère avec fidélité 
et humilité. Il vit dans la sainteté, la 
crainte de Dieu et entretient une bonne 
communion avec Dieu comme Daniel. 
Par-dessus tout, il fuit tout conformisme 
et toute compromission avec le monde 
(1 Pi.2:12  ; Rom.12:2). Revêtu de la 
puissance d’en-haut, il est une source 
de bénédiction pour son prochain, pour 
sa famille et pour sa nation comme le 
fut Abraham pour Israël et pour toute 
l’humanité, puisque de lui sortira plus 
tard le Christ, le Sauveur du monde 
(Gen.12:2).  Avant d’achever son étude, 
le Pasteur Koala Michel a rappelé à son 
auditoire que Dieu appelle chacun de ses 
serviteurs pour une tâche bien spécifique. 
Aussi, positionne-t-il chacun et l’utilise 
quand et comme il veut. Il attend de 
chaque appelé qu’il manifeste un esprit de 
service et d’obéissance, qu’il remplisse le 
ministère d’édification du Corps de Christ 
dans une entière consécration et qu’il 
veille à ce que la gloire ne revienne qu’à 
Dieu seul (Rom 12 : 1-6). Dans l’exercice 
de son ministère, le vrai serviteur de Dieu 
n’oublie jamais que «servir Dieu c’est 
servir les hommes et servir les hommes 
c’est servir Dieu» •

YEO Yaya (F2)

Culte de rentrée
L’année académique sous l’onction du Seigneur

Calendrier académique 2014 - 2015

L’année académique 2014-2015 a été marquée par la visite du Pasteur Michel Koala, 
président du Conseil régional de l’église des Assemblées de Dieu de Koudougou et 
responsable de la radio «chants joyeux» de ladite ville. S’appuyant sur Genèse 12:1-5 
relatif à l’appel d’Abraham par Dieu, ce serviteur de l’éternel a traité le thème que lui a 
confié la direction de l’EFBAB à savoir «L’esprit de service».

Août 1erSemestre(octobre-Janv) 2ème Semestre (Janvier- Mai)

28/09/2015
Test d’entrée

-	28-30 /09/ 2015 : Accueil des étudiants 

-	01/10/ 2015 : Rentrée 

05	- 07 /10/ 2015 : Orientation

08	/10/ 2015 : Début des cours 

15	-18 /10/ 2015 : Culte d’entrée 

-	19/12/ 15 au 04/01/16 : Congés de 
Noël 

-	05/01/ 2016 : Reprise des cours 

-	28/03/ 2016 : Repos Lundi de pâques

-	14/05/ 2016 : Clôture et Remise de diplômes 

Fin de l’année académique 

Le Pasteur Michel Koala
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TÉMOIGNAGES
 Kagambéga Philippe (F3)
« Nous n’avions pas été éprouvés 

au-delà de nos forces »

Ma famille et moi, nous rendons grâce au Seigneur pour tous 
ses bienfaits à notre égard. En effet, en 2014 Dieu m'a délivré 
d'une tuberculose osseuse aiguë qui a failli me paralyser. J'étais 
devenu tellement immobile que je ne pouvais faire le moindre 
mouvement sans gémir. Tandis que je souffrais cruellement, 

une marmite contenant de 'eau bouillante se renversa sur mon 
enfant. Ce fut un moment très éprouvant pour nous. Mais dans 
tout cela, le Seigneur fut à nos côtés et nous consola. Il est 
certainement difficile de se réjouir quand on traverse le feu de 
l'épreuve, mais, l'épître de Jacques (Jac.1:2-4) fut un réconfort 
pour nous. En effet, Jacques exhorte tout chrétien à considérer 
l'épreuve comme un sujet de joie, parce qu'elle produit la patience 
dans la vie du croyant et le conduit à la maturité spirituelle qui 
est la manifestation visible du fruit de 'Esprit ou du caractère 
de Christ en lui (Gal.5:22). Nous rendons gloire à Dieu, parce 
qu'à travers ces épreuves nous avons été bénis, puisqu'il nous 
a donné le courage et la force nécessaires pour les surmonter. 
Les épreuves ont aussi contribué à augmenter notre foi et nous 
ont appris à savoir compter sur la fidélité de Dieu dans toutes les 
situations de la vie. En outre, les expériences acquises pendant 
ces moments difficiles nous seront d'une très grande utilité dans 
notre futur ministère. Du point de vue humain, les épreuves 
sont négatives, mais positives quand on les considère dans la 
perspective divine. Comme le déclare l'Écriture «toutes choses 
concourent au bien de ceux qui aiment Dieu» (Rom.8:28). Dieu 
est fidèle. Après tout nous nous sommes rendu compte que 
nous n'avions pas été éprouvés au-delà de nos forces. Ainsi, 
tous ceux qui sont appelés par Dieu, nous les encourageons 
à bannir la crainte et la peur dans leur vie et faire entièrement 
confiance à Dieu qui protège, délivre et prend soin de tous ceux 
qu'Il engage dans son champ. Fortifions-nous donc dans sa 
grâce, gardons la foi et persévérons dans la course jusqu'à la 
fin (Eph.6:10). Que la gloire et 'honneur reviennent à notre Dieu 
seul au siècle des siècles •

 
Somlaré Daniel (F3)
« Il a été pour nous 

un refuge et un appui »

Nous rendons grâce à notre Dieu de tout le souvenir que nous 
gardons de cette école et de ces trois ans écoulées. Car Il a 
été pour nous un refuge et un appui. Mon témoignage porte 

essentiellement sur les difficultés que nous avons vécues 
durant les trois ans de formation à l'EFBAB. En effet, notre 
famille a été durement éprouvée dès notre entrée dans cette 
école. Durant les trois premiers mois de notre première année, 
toute ma famille était malade  ; les jours qui ont suivis, nous 
avions été guéris, sauf mon épouse. Le 20 janvier 2013 est une 
date que je ne pourrais jamais oublier, n'eut été la grâce de 
Dieu, je perdais facilement mon épouse, mais gloire soit rendu 
à Dieu. A notre deuxième année, mon épouse ne pouvait pas 
faire un mois sans tomber malade. Il y eu un temps où elle 
était devenue presque le sujet de prière de notre école. Elle 
souffrait des ulcères d'estomac. Pourtant, avant qu'on ne vienne 
à 'école, elle tombait rarement malade. C'était difficile, mais elle 
m'encourageait toujours, elle me rassurait qu'elle voyait notre 
victoire. Nous avons beaucoup souffert, presque chaque deux 
semaine, nous avions des factures de 25000 f à honorer, mais le 
Seigneur tenait toujours le contrôle de toute chose. Le Seigneur 
passait toujours par des «corbeaux » pour que nous puissions 
honorer ces ordonnances. A notre 3ème année, nous avons eu 
presque les mêmes problèmes, mais ce que nous pouvons tirer 
comme leçons, c'est que nous devons savoir dépendre de Dieu 
et avoir confiance à lui. Car toutes choses concourent aux biens 
de ceux qui l'aiment. Nous voulons rendre toute la gloire à celui 
qui, jusqu'ici nous a secourus en nous préservant la vie et en 
nous donnant les victoires dans toutes les épreuves. Dieu est 
pour nous, le Dieu des délivrances, et Il peut nous préserver de 
la mort •
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Cette année encore, les étudiants de 
l’EFBAB ont expérimenté la fidélité 
et la providence divine. A l’instar 
du prophète Elie qui bénéficia des 
services de "corbeaux" envoyés par 
l'Éternel pour le nourrir en temps 
de famine (1 Rois 17:1-6), les 
étudiants de l’EFBAB ont bénéficié de 
l’assistance des "corbeaux". En effet, 
l’ASC régionale de Bobo-Dioulasso 
a exprimé sa solidarité avec les 

étudiants par une visite accompagnée 
d’un don de 40 sacs de vivres.  En 
outre, les étudiants-pasteurs ont été 
richement bénis en don de cartons de 
savons par la Jeunesse de l’Eglise des 
Assemblées de Dieu de Bindougousso, 
un quartier de Bobo-Dioulasso. En 
plus, préoccupée par la formation des 
serviteurs de Dieu, l’ASC nationale a 
offert des pagnes pour les épouses des 
étudiants et un vélo.  Dans la même 

veine, l'Église locale de Lafiabougou 
a apporté des condiments, 2 sacs 
de riz….aux étudiants. En vérité, 
tous ces dons ont soulagé plusieurs 
étudiants qui traversaient une période 
de vache maigre. Puisse Dieu bénir 
abondamment tous ces donateurs et 
tous ceux des années précédentes et 
suscite encore d’autres «  corbeaux  » 
pour l’année académique prochaine!                                                                          

EDIFICATION

Un tracteur performant pour 
tous les types de labour

Cela fait quelques années que notre école biblique s’est dotée d’un 
traceur et d’un tractoriste expérimenté en la personne de Bernard 
Ouédraogo. Cet engin facilite plusieurs réalisations au sein et en 
dehors de l’école. Depuis l’acquisition de cet engin, l’on pratique avec 
aisance et perfection tous les types de labours sur n’importe quel 
type de sol. Le tracteur est aussi utilisé pour le transport de sable, 
de gravier et de moellons. Aussi, a-t-il contribué énormément à la 
construction de l’hôpital des AD de Bobo-Dioulasso par le transport 
de tout ce qui intervient dans la construction d’un édifice de ce 

genre. Il fait également 
entrer de l’argent à 
l’école, puisqu’on 
peut le louer à un prix 
imbattable à quiconque 
voudrait labourer son 
champ. Puisse Dieu 
bénir  Bernard, notre 
cher tractoriste et 
permette qu’il devienne 
l’ami de Jésus comme 
Abraham le fut pour 
Dieu (Jac.2:23)•

La nouvelle 
photocopieuse bien 

accueillie 
par les étudiants

L ’ a n n é e 
a c a d é m i q u e 
2014-2015 a 
vu la dotation 
d’une nouvelle 
photocopieuse 
très performante 
à l’école pour 
faciliter les 
besoins de 
multiplications des copies de devoirs ou de 
cours en faveur des étudiants. Ceux-ci n’ont plus 
besoin de se déplacer avec tous les risques de 
la circulation, pour des photocopies et reliures 
à Bobo. Tous les étudiants, sans exception, 
témoignent leur gratitude à l’administration qui ne 
cesse de répondre aux besoins des étudiants•

Zongo Barkwendé

Des « corbeaux » au secours des étudiants!

Depuis quelques années, l’Ecole de Formation Biblique 
et Agricole de Banankélédaga reçoit régulièrement des 
conteneurs venant de la Suède. Mais l’arrivée de chaque 
conteneur est plus ou moins un moment de souci, car son 
déchargement prend souvent  toute une journée, entraîne 
la suspension des cours et exige surtout une dépense 
énorme d’énergie physique. Cependant, c’est édifiant de 
voir la mobilisation des forces afin de vider ces conteneurs 
qui contiennent les effets minutieusement paqueter par 
le missionnaire, Bertil Johanson, fondateur de l’EFBAB. 
Chaque conteneur contient généralement de la friperie, des 
chaussures, du matériel médical et de construction pour 
l’hôpital des Assemblées de Dieu. On y trouve aussi du 
matériel d’électricité, de l’électro-ménager, des sanitaires, 
des matelas, des lits, des tables, des bancs, des chaises, 
de la vaisselle, du matériel de sonorisation, du matériel de 
communication et informatique, des machines à coudre, des 
machines de menuiserie, des fers à repasser etc. La vente 

de certains de ces effets à des prix sociaux défiant toute 
concurrence contribue à l’amortissement des frais d’envoi, 
au fonctionnement de l’école biblique et à l’hôpital. Puisse 
Dieu bénir cette activité et augmente leur nombre pour le 
bonheur de tous en faveur de l’œuvre de Dieu                                             

                                                   YEO Yaya

Une pluie de conteneurs sur l’EFBAB!
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Illy Binkassomdé
 Etienne                                 

Region de Houndé

Bafiogo G. Daniel 
Région de Houndé

Mitikoe B. Fidel 
Region de Boromo

Sanou Voho Lucien          
Region de Houndé

Ye Kansikopé 
Region de Boromo

Kinda Paul  
Region de Bobo

Bani Demadiyé          
Région  de Boromo

Mme Sedoungo née 
Kambou O. Béatrice 

Region  de Bobo

Sawadogo Rapha 
Alain            

Region de Dedougou

Zagré Michel Region 
de Bobo

Kini Siegnounou  
Rémi            

Region de Boromo

Mme Ouédraogo née 
Farma Madeleine 

Region de Banfora

Nabalma B. Vincent       
Region de Dedougou

Sawadogo 
Wendegoudi

Region de Bobo

Kouanda Amidou. 
Raphael

Gnoumou Jean Paul 
Region de Banfora

Ouattara K. Ephraïm       
Region de Bobo

Sedoungo A. H. 
Emmanuel   

Region de Bobo

Kouda P. Etienne 
Region de Dedougou

Hien Ollo         
Rep Côte d'Ivoire

Ouattara P. Abel 
Region de Banfora

Traoré Fievé 
Region de Banfora

Lamien S. Christophe 
Region de Boromo

Hien Sounoroté 
Region de Gaoua

Ouédraogo 
Mamadou. Elie               

Region de Banfora

Yameogo O. Antoine        
Region de Bobo

Les Lauréats de la 35e Promotion des Elèves-Pasteurs

1ère année Bambara et Français
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2ème année Bambara et Français Les épouses des lauréats 2015

Les Lauréats de la 35e Promotion des Elèves-Pasteurs

Mai 2014 - N°17

Kaboré G. Innocent 
Region de 

Ouagadougou

Kagambega Philippe     
Region de  Banfora

Kouraogo Patrice 
Region de Bobo

Mme Kagambega  
née Kinda Epima 

Denise 
Region de Banfora

Mme Ouattara née 
Sebogo Sarha 

Region de Bobo

Mme Sory Sali 
Jochebèd 

Region de Banfora

Neya K. Gilbert 
Region de Gaoua

Palenfo Niboome 
Region de Gaoua

Somlaré Daniel 
Region de 

Ouagadouugou

Yambogo Noël 
Region de Yako

Zi R. Olivier Region 
de Bobo

  Les vaillants Héros de l’Eternel 
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De prime abord, Il a affirmé que 
l’amour véritable, conforme aux 
principes divins, est la force d’une 
église véritable (Jn.13:34-35;15:12-
13) La source d’un tel amour est 
Jésus-Christ en personne. Une 
église qui aime ses membres 
et les âmes perdues possède 
la puissance qu’il lui faut pour 
accomplir les desseins de Dieu. 
Toutefois, personne ne peut 
véritablement aimer Dieu, aimer 
son prochain et s’aimer soi-même 
sans l’œuvre régénératrice du 
Saint-Esprit (Tit.3:4-7). A l’instar de 
l’Eglise primitive qui expérimenta 
une profonde transformation lors 
de la Pentecôte (Ac.5:12-16) les 
croyants, remplis de la puissance 
divine, étaient caractérisés par 

l’amour fraternel qui se manifestait 
par le partage et l’assistance 
mutuelle (Ac.2:45; 4:32-35). Les 
apôtres apprenaient aux fidèles à 
aimer Dieu, à s’aimer les uns les 
autres, à aimer les perdus et à leur 
annoncer l’Evangile. Ils veillaient 
aussi à ce que la saine doctrine 
soit préservée. Ils réfutaient les 
hérésies et condamnaient les faux 
docteurs. La pratique quotidienne 
de ces vérités divines communique 
sans aucun doute la puissance 
divine à l’Eglise de Jésus-Christ en 
cette fin des temps. 

Son épouse, à son tour, s’inspirant 
de Proverbe 31.1-10, prodigua des 
conseils judicieux aux épouses des 
étudiants en ces termes  : d’une 
part, l’épouse de pasteur doit 
avoir des qualités indispensables 
pour le ministère. La qualité de sa 
personnalité doit se manifester 
dans les actes qu’elle pose et dans 
les œuvres qu’elle accomplit. A cet 
effet, la crainte de Dieu, l’obéissance 
à la parole, la sagesse divine, la 
permettent, non seulement à bien 
gérer  son foyer, à respecter son 
mari, à éduquer ses enfants mais 
aussi à apporter sa contribution, 
avec, son mari dans la gestion de 
l’Eglise. 
D’autre part, l’épouse du pasteur 
se distingue des autres femmes 
par ses bonnes œuvres, par le 
travail de ses mains, sa générosité,  
son endurance dans l’épreuve. 
En somme, l’épouse du pasteur 
Michel Ouédraogo a encouragé les 
épouses des étudiants-pasteurs à 
demeurer des femmes vertueuses 
et de distinction à la gloire de Dieu, 
car elles ne perdront pas leurs 
récompenses •    

      
                La rédaction

Le Président des AD 
FACE aux étudiants 

Le lundi 22 Décembre 2014, l’EFBAB a eu le 
grand privilège de recevoir le président du 
Conseil général des Assemblées de Dieu du 
Burkina Faso, le pasteur Michel Ouédraogo et 
son épouse. S’appuyant sur Actes 2:41-47, le 
président s’est entretenu avec les étudiants sur 
"La puissance d’une église qui aime". 

NOUS ONT RENDU VISITE

 La JAD de Bindougousso 
à l'EFBAB

Le 12 octobre, l'EFBAB a enregistré dans le 
chapitre de ses visiteurs la Jeunesse de l'église 
locale des Assemblées de Dieu de Bindougousso, 
un quartier de la ville de Bobo-Dioulasso. Après 
avoir assisté au culte au sein de la chapelle de 
l'EFBAB, la JAD de Bindougousso a dévoilé le 
but de sa visite qui est de découvrir l'école, pour 
s'enquérir des conditions de vie des étudiants et 
pour visiter l'Hôpital en construction afin de prier 
avec plus de précision pour ces deux institutions. 
A l'issue des échanges avec les responsables, 
la visite proprement dite a commencée et s'est 
terminée par un repas. Avant de quitter l'EFBAB, 
la JAD de Bindougousso a fait un don de deux 
cartons de savons aux étudiants et a promis de 
sensibiliser les membres de leur église à soutenir 
régulièrement tous les étudiant-pasteurs qu'elle 
enverrait chaque fois en formation. Ensuite elle a 
pris la direction de l'Hôpital sous un ciel menaçant, 
annonciateur d'une pluie torrentielle. •                            
                          

L'EFBAB reçoit Directeur de 
l'Ecole Biblique de Tenkodogo

Les étudiants de l'Ecole de Formation Biblique et 
Agricole de Banankélédaga ont reçu un visiteur de 
marque le dimanche 8 Mars 2015 en la personne 
du Pasteur Konallé Samuel, directeur de l'Ecole 
Biblique Betsaleel de Tenkodogo. Le directeur 
a confié être venu s'inspirer des réalisations de 
cette école biblique, partager avec les étudiants. 
Dans son message, le directeur Konallé Samuel a 
souligné que le vrai serviteur de Dieu se distingue 
avant tout par sa connaissance du Dieu créateur 
avec qui il entretient une communion particulière. 
A l'image du prophète Elysée, le vrai serviteur de 
Dieu ne craint pas les mauvaises nouvelles et 
les ouvriers du diable, parce qu'il a pleinement 
confiance en son Dieu. Le serviteur de Dieu ne 
tremble pas et ne recule pas devant l'adversité 
et les difficultés de la vie, parce qu'il sait, a-t-il 
soutenu, que sa délivrance se trouve en l'Eternel •

                                           La rédaction

Le Pasteur Michel 
Ouédraogo était accompagné 

par son épouse

Un passionné de 
l’élevage de porcs 

Illy Etienne est responsable de la porcherie de 
l’EFBAB. C’est vraiment un passionné de l’éle-
vage des porcs. Depuis trois ans, il s’est occu-
pé de l’entretien et de l’alimentation des porcs. 
Ce qui offre toujours de la viande saine aux 
étudiants et de l’argent à l’école, puisque les 
clients viennent de l’extérieur pour acheter les 
porcs. Il l’exerce comme un service qu’il rend 
au Maître, Dieu. 
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La recherche du bien-être de l’Homme 
dans toute son entièreté fait partie de 
la mission de l’Eglise. C’est dans cette 
optique que l’EFBAB a reçu, le 22 mars 
2015, une mission de sensibilisation sur 
maladie à virus Ebola. 
Cette initiative  a été facilitée par le pasteur 
Justin Bafiogo, directeur de l’école primaire 
Evangélique de Banankeledaga, l’un des 
participants au séminaire de formation 
relatif à la prévention contre le virus Ebola 
initié par le gouvernement burkinabé. Il 
ressort de l’exposé que le virus Ebola a 
été découvert en 1976 au Zaïre (RDC) 

au bord du fleuve Ebola par un Belge.  Il 
a fait son apparition en 2014 en Afrique 
occidentale principalement au Nigéria, au 
Libéria, au Mali, en Guinée Conakry et en 
Sierra Léone où on a déjà enregistré des 
milliers de morts. Après avoir fait le tour 
sur les modes de transmission, l’auteur de 
l’exposé s’est appesanti sur les méthodes 
et moyens de prévention. Pour prévenir la 
maladie à  virus Ebola, il convient d’éviter 
de manger et de toucher les animaux 
sauvages cités, vivants ou morts et de 
pratiquer une bonne hygiène. En cas de 
signe suspect le premier geste indiqué est 

de donner beaucoup d’eau, de la soupe 
ou du thé Lipton à boire au malade quand 
la maladie est avérée, isoler le malade 
avant d’appeler le numéro vert suivant 
80 00 11. 
Certes, Dieu est Tout-puissant et rien ne lui 
est impossible, il fait toujours des miracles 
mais nous avons le devoir d’assumer nos 
responsabilités en respectant les mesures 
d’hygiène afin de nous protéger contre 
ce redoutable virus Ebola  et d’autres 
maladies et de préserver ainsi la vie notre 
prochain •                       

VIE A L'EFBAB

Des femmes entreprenantes
Au sein du foyer des femmes où se 
déroulent les femmes s’attèlent à la 
production du dèguê séché, du savon 
en boule et en liquide, de la teinture 
et du tissage (pagne Faso-Dan Fani, 
challe). Les femmes qui mènent ces 
activités sont les épouses des étudiants. 
Pour le bon fonctionnement de leurs 
activités, elles ont scindé le groupe en 
trois et cela leur permet de travailler 
dans l’ordre et de faciliter le processus 
d’apprentissage. Leurs produits sont 
vendus  au sein de l’école et en dehors 

de celle-ci sur commande. Cette activité 
rapporte bien et il n’y a pas eu jusqu’à 
présent de déficit dans les ventes. En 
plus de toutes ces activités, les femmes 
reçoivent aussi des enseignements 
bibliques et elles font de l’alphabétisation 
en Dioula.  Elles sont équipées par 
l’apprentissage de toutes ces activités 
en vue du ministère pastoral et de la vie 
sociale. 

Illy P. Luc et 
Mme Kaboré/Nikiéma Pegdwendé

L’EFBAB accueille un nouveau professeur

Ce fut avec beaucoup de joie que l’Ecole 
de Formation Biblique et Agriculture de 
Banankélédaga (EFBAB) a accueilli en 
cette année académique 2014-2015, le 

Pasteur Ouédraogo Roudanaba (Lévis) 
comme nouveau professeur résident. 
Venant du Conseil Régional de Yako, il 
est titulaire d’un master 2 en théologie 
systématique de la Faculté de Théolo-
gie Evangélique de Bangui (FATEB).  
L’EFBAB se réjoui de cette ressource 
humaine à sa disposition pour la contri-
bution d’une formation de qualité des 
serviteurs de Dieu et pour combler 
l’insuffisance d’enseignants au sein de 
notre école biblique. Le pasteur Rouda-
naba, marié et père de deux filles, est 
depuis le mois de Janvier 2015 
professeur résident à l’EFBAB. Puisse 
le Seigneur bénir le nouveau professeur 
et sa famille! 

Job ILBOUDO

Des exemples de 
serviabilité!

Un mécanicien chauffeur 
talentueux

Mécanicien d’automobile de son état, 
Ouattara Ephraïm, s’est évertué, pendant 
ces trois ans d’école biblique, à mettre sa 
compétence au service des étudiants et 
des professeurs. En effet, dans un service 
désintéressé, il a dépanné à plusieurs 
reprises les véhicules des professeurs et 
de l’école car il a bien compris qu’il y a 
plus de bonheur à donner qu’à recevoir. 
En plus de ce talent, l’étudiant Ephraïm, 
est un amoureux du volant qu’il maîtrise 
à merveille. Serviable et disponible à tout 
moment, même à des heures tardives de la 
nuit, Ephraïm a secouru plusieurs femmes 
enceintes en travail et de nombreux 
étudiants malades en les évacuant à temps 
à l’hôpital • 

Un boutiquier 
pas comme les autres!

Cela fait déjà trois ans que l’EFBAB 
bénéficie des services d’un boutiquier 
particulier en la personne de l’étudiant 
Somlaré Daniel. Cet étudiant est vraiment 
un professionnel dans la gestion de 
la boutique de l’école. Il est toujours 
disponible, serviable et patient avec les 
clients. Dans la boutique de l’EFBAB on 
trouve presque tout. On n’a donc plus 
besoin de parcourir des kilomètres pour 
faire des achats à Bama ou à Bobo-
Dioulasso. Sans oublier le service que 
son épouse et sa fille (Dina et Abigaël) 
rendent aux étudiants en vendant la glace 
et d’autres articles de la boutique devant 
leur chambre •

             

L’EFBAB mobilisée contre le virus Ebola!
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Pour beaucoup de chrétiens, 
la vie à l’école biblique est de 
manière générale synonyme 
de calvaire, de souffrance et 
de misère. Voici entre autre 
des raisons susceptibles de 
démotivation pour l’appel à 
la vocation pastorale. Si les 
épreuves sont des éléments fa-
vorisant cette difficulté à l’école 
biblique, celle-ci n’est pourtant 
pas le début et la fin des diffi-
cultés. En dehors de l’école 
biblique, on rencontre aussi les 
difficultés. Les épreuves font 
partie de la vie et toute forma-
tion implique des difficultés à 
surmonter. 
Cependant, les difficultés 
confrontées par les étudiants 
à l’école biblique contribuent à 
les préparer pour la mission à 
laquelle ils sont appelés : être 
à même d’aider l’Eglise dans 
sa marche réaliste de la foi. 
Un homme fait, est un homme 
éprouvé.Tout comme les fran-
çais le dis «  L’école de la vie 
n’a pas de vacances ». Ainsi, 
l’école biblique permet aux 
appelés de mieux comprendre 
beaucoup de choses dans la 
vie pour la mission. Malgré 
les épreuves que nous ren-
controns au sein de l’école, ne 
soyez pas étonnés d’apprendre 
que la vie est très enthousiaste. 
Dieu nous donnes des armes 
puissantes avec lesquelles 
nous surmontons et nous réus-
sissions. La joie du Seigneur 
qui est notre force anime nos 
cœurs de joie, d’hospitalité, de 
générosité et de partage. Dans 
les classes, tôt le matin, les 
professeurs nous accueillent 
et nous encouragent par leurs 
grands sourires pleins de joie 
et de charité. 
La vie de l’école biblique est 
pleine de merveille et de bon-
heur. Ainsi, l’école biblique, 
dans sa diversité de difficultés 
et de joie, permet aux étu-
diants-pasteurs, à l’exemple 
des héros de la foi qui nous 
ont précédés, de mieux com-
prendre et vivre la vie de la 
mission • 

IllyPawindtaoré Luc

Une vie enthousiaste !

VIE A L'EFBAB

Voyage d’étude des biblicains de la section 
française, 2éme année, dans la vallée du KOU

Après la signature en 2013 d’un protocole 
d’accord avec le Centre Agricole Polyvalent 
de Matourkou (CAP/M), la toute première 
promotion des biblicains de l’EFBAB 
recevant les cours d’agriculture a fait son 
premier voyage d’étude dans la vallée du 
Kou sous la direction du professeur Adama 
Sylvestre Malo ayant dispensé le module 
de «l’Agriculture Spéciale». 
Située dans la commune de Bama, à 30 
Kilomètres de Bobo-Dioulasso, sur la route 
nationale N°9, la vallée du Kou s’étend sur 

1260 hectares dont 1200 sont occupées 
par 1300 familles et 60 par l’INERA pour les 
recherches. Le but de ce voyage d’étude 
était de permettre aux étudiants ayant reçu 
le cours théorique dedécouvrir comment 
se pratique la culture du riz. De ce voyage, 
nous avons decouvert qu’il existe trois 
systèmes de culture dont les deux premiers 
sont pratiqués dans la vallée du Kou: La 
culture classique ou conventionnelle du riz, 
le SRI (Système de Riziculture Intensif) et 
en phase expérimentale le PPU (Placement 
Profond d’Urée). Outre le riz qui est la 
principale culture, d’autres cultures moins 
exigeantes en eau y sont aussi pratiquées 
en période sèche telles que la culture 
maraîchère, la patate, le haricot vert, la 
banane douce, le maïs etc. 
Les producteurs de Bama regroupés en 8 
coopératives de base depuis 1995 ont fondé 
une fédération en 2001 l’UCRB (Union 
des Coopératives Rizicoles de Mama). La 
commune possède aussi un groupement 
de semenciers de 205 producteurs •     

  YEO YAYA

L'EFBAB perd un de ses enseignants
 Le pasteur Dao Abel, né en 1952, repose 
avec le Seigneur depuis le 17 avril 2015. 
Ce fut un serviteur de Dieu qui a souffert 
pour sa foi. Issu d’une famille ancrée 
dans les religions traditionnelles, Abel  
s’est converti au Christianisme. Un de 
ses grands frères converti à l’Islam l’a 
persécuté dans l’intention qu’il devienne 
musulman, mais il  refusa catégoriquement. 
Comptant parmi les premiers convertis des 
AD de l’Ouest Burkina, le pasteur Dao a 
servi d’exemple pour les autres de par sa 
foi en Christ et par le dévouement et la disponibilité au service du Christ. Ses 
diverses responsabilités au service du Christ, notamment  pasteur à Boanhoun 
de 1975-1980, trésorier général au sein  du Conseil Régional Ouest Burkina 
(de 1980 à 2015), coordonnateur adjoint du centre n°1, (de 1990 à 2013), 
professeur à l’Ecole de Formation Biblique et Agricole de Banankeledaga 
(1979-2015), nous laisse voir une fidélité, une consécration, une patience, à 
imiter.  Certes, le vide qu’il a laissé nous paraît impossible à combler, mais 
nous fait comprendre l’importance de chaque membre dans le corps de Christ. 
Prions pour son épouse Marthe BAYA, et ses cinq enfants (Emmanuel, Miché, 
Angel, Néhémie et Zacharie).  

Le Directeur 
Job ILBOUDO

NECROLOGIE
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Le Chandelier (L.C) : Depuis quand vous 
avez commencé à servir le Seigneur 
et quelles autres responsabilités que 
vous avez occupées ?

P. S. S : Je suis serviteur de Dieu depuis 
mon jeune âge. En effet, dès le collège, je 
suis conduit par le Seigneur à interpréter 
les missionnaires français qui discernaient 
déjà en moi l’appel de Dieu que je sentais 
se préciser. C’est ainsi que le Pasteur 
Pierre Dupret m’enrôla en 1961 comme 
Instituteur, et puis Directeur de l’école 
évangélique de Yako. Je fus ensuite 
accepté par l’église Nationale comme 
prédicateur laïc sous le pasteur NABA 
YAMBA de l’église centrale de Yako. 
Ensuite, rappelé à Ouagadougou en 1968 
comme Surveillant Général du Collège de 
l’Eglise, je fis en même temps mon stage 
Pastoral avec les pasteurs Pierre Dupret 
et Billa Ouédraogo à l’église de Tanghin 
Barrage où j’ai joué le rôle de trésorier. 
J’ai pu alors suivre, en auditeur libre, les 
cours à l’Ecole biblique de la mission 
française pendant 3 ans. Je donnais 
également des messages évangéliques à 
la radio nationale. Plus tard, à mon retour 
de mes études théologiques en France, le 
Pasteur Billa Ouédraogo me confia une 
de ses églises annexes, TanghinTambila. 
C’est de cette église que je fus envoyé 
par l’Eglise Nationale à l’Ecole biblique 
de Banankélédaga, comme professeur, 
dès son ouverture en 1978 et cela sur la 
demande des pasteurs Bertil Johanson et 
Jean Bandé. Il se trouvait que le Seigneur 
m’avait déjà mis à cœur l’œuvre de Dieu 
dans cette région de l’Ouest- Burkina. 
A un moment donné en 1988,  je fus 
cumulativement pour un an, Président 
régional de l’Ouest-Burkina, Directeur de 
l’école biblique et Pasteur principal de 
Colma/Bobo. 

L.C : Vous avez été le 1er Directeur 
burkinabé de l’école biblique de 
Banankélédaga. Dites-nous dans 
quelle condition vous avez occupé ce 
poste ?

P. S. S  : Comme vous le dites, je fus le 
1er Directeur Burkinabé  de cette Ecole ; 
mais pas le Directeur fondateur. Durant 
les 2 premières années, l’Ecole fut dirigée 
par le missionnaire Johansonen tant que 

Directeur fondateur. Quand le Bureau 
Exécutif de l’Eglise a décidé de  me confier 
la Direction de l’école, l’une des conditions 
que j’ai données était que le missionnaire 
Bertil Johanson demeure le Directeur 
financier de l’Ecole. Cette condition ayant 
été acceptée, ma charge fut beaucoup  
amoindrie et je prenais alors la direction 
académique sans beaucoup de soucis  
car la plus lourde charge reposait  d’abord 
sur le Directeur financier.

L.C : Quel a été votre plus grand 
souvenir de votre passage à la tête de 
cette école ?

P. S. S : Ce qui retient beaucoup  plus mon 
attention n’est pas ce qui s’est passé à 
l’Ecole mais plutôt l’impact de cette Ecole 
dans l’expansion de l’œuvre de Dieu 
dans notre pays. En effet, on retrouve 
beaucoup des anciens étudiants de cette 
Ecole comme responsables à plusieurs 
niveaux de notre Église. En particulier, 
le développement rapide de l’Eglise des 
Assemblées de Dieu à l’Ouest-Burkina est 
dû  à cette Ecole biblique. Avec sa section 
Bambara, elle fournit des centaines de 
serviteurs de Dieu dans cette partie de 
notre pays. La plupart des  églises de 
Bobo ville sont tenues par des anciens 
étudiants de cette Ecole. A sa création 
en 1976, la région de l’Ouest-Burkina ne 
comptait que quelques Pasteurs avec très 
peu d’églises. Mais nous y dénombrons 
actuellement 6 régions (Bobo, Dédougou, 
Banfora, Gaoua, Tougan et Houndé) avec 
des centaines de serviteurs de Dieu sortis 
de cette Ecole biblique et nous en rendons 
gloire au Seigneur.

L.C : Quelles sont vos impressions 
quand vous retournez aujourd’hui 
dans cette école ?

P. S. S  : Mes impressions en retournant 
aujourd’hui à cette Ecole sont très 
excellentes. Je suis très ravi de voir 
que cette œuvre a beaucoup grandi et 
s’est beaucoup développée à la gloire 
du Seigneur. Je me réjouis de voir que 
l’actuel Directeur, le Pasteur Job Ilboudo 
qui fut étudiant de la 3ème promotion 
de cette Ecole,  fait un excellent travail 
par la grâce du Seigneur. Je remarque 
aussi avec joie, que le missionnaire 
Bertil Johanson demeure, sans doute, 
le Directeur financier de cette école qu’il 
a à cœur et cela nous réjouit beaucoup. 
Je constate enfin que certains anciens 
étudiants de cette Ecole y sont revenus  
comme professeurs et font de  bon  travail. 
Tous ces avantages réjouissent mon 
cœur et j’en rends grâce au Seigneur.

L.C :   Un mot pour la présente 
promotion d’étudiants pasteurs ?

P. S. S : Comme conclusion, je voudrais 
réitérer toute la gloire au Seigneur  pour 
cette  Ecole qui fournit d’éminents 
serviteurs de Dieu à l’Église. Aussi, je 
réitère toute ma reconnaissance au couple 
missionnaire Bertil Johanson ainsi qu’à 
toutes les bonnes volontés. Enfin, toutes 
mes félicitations au Directeur Job Ilboudo 
et à  toute l’équipe qui l’épaule dans cet 
immense travail. Quant au message à ceux 
de la présente promotion, je voudrais leur 
dire et aussi aux promotions précédentes 
et futures ceci  : Rappelez-vous que pour 
réussir dans son ministère, il faut que le 
serviteur de Dieu ait constamment la triple 
relation suivante  : Etre en rapport avec 
CHRIST qui en est la source, être en 
rapport avec la parole de DIEU qui en est 
le message. être en rapport avec l'Église 
qui  en est la sphère. Il faut également 
retenir que la force motrice de tous ces 
aspects est le Saint esprit. Il faut enfin se 
rappeler toujours que la réussite de ce 
noble Ministère dépend aussi et surtout du 
degré de  Sacrifice du Ministre de DIEU.

Entretien réalisé par
Frédéric Ouédraogo

Révérend pasteur Sibiri Simporé, 1er directeur burkinabé de l'efbab

Premier directeur burkinabè de l’école biblique de Banakélédaga, Sibiri Simporé a pris sa 
retraite en 1998 après 20 ans de service. Bien qu’ayant pris sa retraite, il se consacre tou-
jours  au ministère d’Enseignant biblique dans les diverses Ecoles bibliques et aux Instituts                 
OHOLIAB ainsi qu’à des églises locales et des structures de l’Eglise. Dans l’entretien qu’il 
nous a accordé, il nous parle de son passage à l’EFBAB et de son ministère au service de Dieu.

"J’étais à la fois enseignant et constructeur 
avec l’aide du Seigneur"

Le pasteur Sibiri Simporé
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Début des interventions 
chirurgicales à l’hôpital

 "La Grâce"

En février 2015, six ans après la pose de la première 
pierre, le professeur Kambou Timothée a procédé 
à la première intervention chirurgicale. Le CMA La 
Grâce, à Banankélédaga est maintenant fonctionnel. 
Grâce à l’Eglise de Colma, aux autres églises des 
Assemblées de Dieu du Burkina, à notre missionnaire 
Johansson Bertil et son beau-frère Dr Anderas Pepe 
et grâce aux amis en Suède et aux Etats Unis, nous 
avons pu réaliser ce grand projet. L’Ecole Biblique de 
Banakélédaga et son directeur, le pasteur Ilboudo Job, 
ont fourni beaucoup d’effort et de travail sur le site, pour 
la réalisation de ce projet.  Le premier bâtiment est là, 
mais nous savons que ce n’est seulement que le début. 
Le bâtiment devant abriter l’Ophtalmologie est déjà en 
cours de construction. Nous faisons des consultations 
pour les habitants des villages environnants, mais c’est 

surtout la chirurgie qui est notre principale activité pour 
le moment. Nous prions pour que Dieu nous aide à 
trouver un chirurgien qui puisse travailler chez nous 
en permanence, un ophtalmologue et encore des 
infirmières. Nous avons plein de ‘’vases vides’’ à remplir 
d’huile, (besoins en équipements, consommables 
et autres). Notre prière est que cet hôpital soit une 
bénédiction pour la région, et un moyen efficace pour 
toucher  les malades et leurs accompagnants avec 
l’évangile.

Ce Jeudi 11 Décembre 2014, 
l’EFBAB a enregistré au chapitre 
de ces illustres visiteurs, le 
pasteur Joseph Adjénou, 
professeur de grec et d’exégèse 
biblique à la FATAD et à la Faculté 
Théologique des Baptistes de 
Lomé au Togo. Cet homme de 
Dieu est aussi le responsable 
actuel de l’Eglise Baptiste «Le 
Rocher» de Lomé. Venu rendre 
visite à l’EFBAB, il a saisi 
l’occasion pour s’adresser aux 
étudiants, le pasteur Joseph s’est 
fait accompagner par Monsieur 
Mathias Aziagba, fondateur des 
Collèges Evangéliques au Burkina 
Faso.  Dans son adresse aux 
étudiants, l’homme de Dieu s’est 
appuyé sur la déclaration suivante 
de Paul en 1 Thessaloniciens 
5:24: «Celui qui vous a appelé 
est fidèle, et c’est lui qui le fera». 

Dans le développement de son 
exhortation, le pasteur Joseph 
a relevé que le service de Dieu 
est le service le plus noble qui 
puisse exister au monde mais 
aussi le plus difficile et le plus 
compliqué à accomplir. Selon 
le pasteur, personne ne peut 
exercer le ministère pastoral dans 
les normes divines si le Seigneur 
ne l’a réellement appelé à son 
service (Jn.15:5, 16).  Après avoir 
répondu favorablement à l’appel, 
tout serviteur de Dieu doit faire 
confiance à celui qui l’a appelé. 
Car Dieu pourvoit toujours aux 
besoins de tous ceux qu’il appelle 
à son service même quand ceux-
ci sont à l’école biblique. Le 

serviteur de Dieu doit apprendre 
à compter sur le Seigneur et 
non sur l’Eglise ou sur une tierce 
personne pour le soutenir. En 
outre, il doit prendre garde de s’en 
prendre à qui que ce soit quand 
il traverse un temps de vache 
maigre. Mais il doit demeurer 
dans la foi en attendant le secours 
des corbeaux que Dieu lui enverra 
comme l’expérimenta le prophète 
Elie en temps de famine (1 Rois 
17:1-16). Nous sommes à l’école 
du Seigneur. Aussi, nous privera-
t-il de certaines choses pour nous 
apprendre d’autres. Converti en 
1980, le pasteur Joseph, après 
avoir reçu l’appel au ministère, a 
poursuivi de façon miraculeuse 
ses études pastorales en Europe. 
Issu d’une famille pauvre et d’une 
église modeste, incapables de 
payer son billet d’avion, Dieu 

a suscité des inconnus pour 
financer entièrement les études 
de son serviteur en Outre-mer. 
De retour au Togo, où il sert le 
Seigneur, Dieu s’occupe bien de 
son serviteur (Phil.4:19). Tout 
compte fait, si nous servons 
le Seigneur d’une manière 
désintéressée, il ne nous oubliera 
pas car l’ouvrier mérite son salaire 
(1 Tim.5:18c). Toutefois, le salaire 
que Dieu nous accorde n’est pas 
forcement matériel mais il est 
avant tout spirituel. Veillons donc 
à ce qu’aucune autre activité aussi 
nécessaire soit-elle ne prenne le 
pas sur le ministère pour lequel 
Dieu nous a appelé.        
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